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Clownifant prend l’avion 
 
 

Une chaleur humide étouffante à Munich… Clownifant 
s’ennuie. 
 
Tricotine  décide de l’envoyer en Rigolanie, à la plage, dans un club-vacances pour enfants. 
Moniteurs, cours de natation, tout compris. 
 

Clownifant, tout content, part avec un sac-à-dos et le petit ballon arc-en-ciel que Tricotine  lui a 
offert. 
 
Pour aller en Rigolanie, il faut prendre l’avion, Tricotine  l’accompagne à l’aéroport et lui souhaite de 
bonnes vacances. 
 

Perdu dans la file des contrôles, Clownifant n’est pas trop rassuré. Les adultes ne voient pas 
cette petite chose bariolée et risquent de lui marcher dessus.Mais quand il se rend compte qu’ils 
passent tous devant et lui prennent son tour, il explose! Un barrissement furieux, tous se retournent 
stupéfaits et lui font enfin place. 
 

Nouvel incident au contrôle de sécurité: Clownifant refuse de se laisser tâter, cela chatouille 
partout! Quant à son passeport, il n’est pas valable. Sur la photo de face, les oreilles dépassent du 
cadre et la trompe masque le visage. Quant aux empreintes digitales, n’en parlons pas, on ne voit 
qu’une grosse tache d’encre! 
 
C’en est trop! Les agents de sécurité font appel à Grand-Croc , le chien de service, champion pour 
repérer les gros vilains... 
 

Grand-Croc , libéré par le maître-chien, fonce... et s’arrête pile devant Clownifant... C’est ce 
bonbon qui serait dangereux? Ils sont fous, ces humains!  
 
 
Grand-Croc  s’applatit pour mieux le déguster et le sniffe avant de 
l’engouffrer... Un bébé éléphant! C’est bien plus drôle! Et il lui dit bonjour 

avec un petit aboiement affectueux, Clownifant est ravi et agite sa trompe 
dans tous les sens pour le saluer. Grand-Croc  le soulève alors 
délicatement et le dépose sur son dos en lui expliquant de bien 
s’accrocher au harnais. Et fonce à toute vitesse à travers le hall de 

l’aéroport, aboyant à qui mieux mieux, Clownifant 
sonnant la marche triomphale.  
 
Les adultes, affolés, s’enfuient dans tous les sens, les 
enfants applaudissent et encouragent ce cheval avec cavalier pour 
le moins inhabituel. S’ensuit une pagaille indescriptible. 
 
 
Le service de sécurité s’avoue vaincu! Il faut s’en débarrasser le plus vite possible... après tout, le 
chien s’y connait. Mais celui-ci n’accepte de revenir que lorsque son maître lui offre un sac entier de 
croquettes. 
 

Grand-Croc  s’allonge sur le sol pour laisser descendre Clownifant en douceur de son dos, une 

petite léchouille d’adieu et Clownifant passe enfin le contrôle d’identité et pose son sac à dos sur 
le tapis roulant. 
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Nouvel affolement: quelque chose dans le sac à dos a déclenché l’alarme. Voyant à qui appartient ce 
sac, l’agent de sécurité est perplexe: ce bonbon ne semble pourtant pas bien dangereux... Il lui 

demande de sortir tout doucement du sac l’objet métallique suspect. Clownifant plonge avec sa 
trompe et remonte à contre-coeur un petit rateau en métal. Il l’avait dissimulé bien au fond à l’insu de 

Tricotine ... Le rateau doit rester à l’aéroport! Clownifant éclate en sanglots désespérés que 
Grand-Croc  entend... Un aboiement furieux et l’agent de sécurité, terrorisé, lui laisse le rateau. 
 

Encore une file avant de monter dans l’avion! Chaque personne doit donner son nom, Clownifant 
se glisse, discret...A la porte de la carlingue l’hôtesse de l’air l’accueuille avec un grand sourire, un 
petit passager bien mignon qui la changera des hommes d’affaires grossiers et arrogants.  
 
Tous les passagers sont à bord et pourtant l’avion ne décolle pas! Les passagers s’agitent, inquiets, 
impatients... des agents de sécurité vérifient. Il y a dans l’avion un passager de plus que sur la liste de 

contrôle... Clownifant! Qui leur met sous le nez son billet. 
 
 

 
L’avion enfin dans les nuages, l’hôtesse propose des boissons en 

commençant par Clownifant qui, bien sûr, demande son 
cocktail: Orange , citron , tomate , une pointe de Curaçao  et un 
soupçon de menthe .... L’hôtesse a un mal fou à rassembler ces 

ingrédients dans la petite cabine et Clownifant en 
redemande et redemande... 
 
 
Les autres passagers ont du se contenter d’eau minérale… 
 
 

 
 


